
i ecll* de
. I» la prio- 

é* Sculmri que Je vou> pré- 
■jM loc id i témoin, 1« plut

vdsur daM caM»|M« 
jau nei «i jnlrétMïM « v  mai* 
~ k l'aiaaut H  r tÿ iM  t>H

4«vant le vieu» lutteur républioatn. Je yoii» 
en conjura, relaiaon* aujourd'hui cet acle
d'union en noua ralliant k la candidature 
ScuJfcM. (ApplaudieeMMOt*

_____CeeÉ a lw  «ue nou» nou» w b w m * t
BUi et 11 Mait avec aou» quand aprM  Sedan 
RM* avooa prodalM daill l'airondiueincnt
4 ’A*a*M* la  m >ii>lm n  «M  4 t m  ^  
M M  B'avoai Jaiuaia « â t*  da aeav» 1 m
oomina l'antre avec le même .d4voucni«At 

Le 4 aeptemMa, £cuUort eat adjoint au 
(Mire d ÿ W a u lM ^  U  K  OMi, le U  mai. 
a o u  l a i » » » »  • i jo « r »  aar la biiche, Icr- 

I *  «00 poat*. foiu 1* déteoit d* oa* 4m-

Dèa eon aiUféa.au CanaeU lèBéral en 1880, 
■a hautf eimar» ioteOectowe, aa largeur

ciaal kienidt le porte-drepeau habituel « t  oo- 
ik  parti dana laa eaa lia phii importants,p*r 
exemple dana cette queation at brûtafUe alor» 
a( ai importaaw ÿ m  l^ v e i^  de la^ iteucm '

d k s  fue itùaa M-
„  ___________ 4 rone des

■ndchea le» plut importante» de notre n- 
•hehac nationale, aon opinion toujours judi- 
«ieuM eat le pliu  touvent prédominante en la

phN •>  n  ana TetUme dont B étail 
«Mà eotoor* «ait teHe gne da/i* un Cwerta 
■Sii«tWil eomme celui-ci h» deux 
tdr«M ic«M , oSy U ^ n d ,  inaire de Ulte, 
M Maoam. «rtüdBBf des Apicolteur. dn 
Ntrd, dédiinSeW taoa deu* qu lit «  d*wt-

-- V •
ItotsUon par circDnecnption 

>»1A rfiomme qoe vous i
U  *>nl je voue nrhenla U ------ »...
JW tenu an ia Aüaant k vou» wçpeler «njVt mtfU «n KU*tU*k a TUv.» «»t
oaetqiM moto te» «ape* principale» de sa 
M la n le  eairtlN, c tàl paroe qüe eonnats- 
aani aa madartle'qol n'a iTégale que «a w»- 
(Mr, Je le aal» l»op diapoté » «lUser sur ce» 
tafia tout t  aoa tuinneur Ca place de ce 
« M d  ripabOMa ett inaNUte «> ^  
M  Ia«oo»ic»io« «ua vom ne ponvet paa tai- 
fé £  « M X  MiU»<w en to prenani comme 
« tt*4 re p«M  daaa la lutte électorale gui v*

M. Sergeral, d'Haaahnwck.
que devant la «Matiaa dea paraennalitda, 
tou» let délégué» a'inelinant, mai» H y a uM  
question de principe aur laquelle la rongi^a 
oevrail ae prononcer avant da passer au 
ctioi» du candidat. L'arroiidiaaaimnt d'Ha- 
tcbreuck a-t-il eui «w mm droit * mn Ma- 
didal sénatonâl T ■

M. Oroii. — n n’ÿ a aucun doule i  cel 
égard.

ProposjtfoR it caidHatirw muMples
M. i x ^ a ,  M  (-«k ipnui^M  ta*

rewndirallon» paBiculin'i's des antSMii.-i»»- 
ments qui tubsUluenl au scrutin de liste le 
tcrulin d'arrondissement. Il voudrait qu'i>n 
d*cid/lt do repartir les sii'Bes non d sprès les 
circunwtriBtioiw tarritonalea, mais entre let 
d lw ne» fraction» dn parti républicain. Il 
propose qu'au lieu d'un candidal unique, le 
«■grès d t ^ n e  des candidalurea muUiptae. 
(Vives Dnpk'slatkona).

kl. Ks«Bnl, dépiAé, «embet aille pranoai- 
Uan. « Ouknd •» P»r*l rtpuWicain marth» k 
la baÉailM, d it\  U na t'a fil paa «c aMis< 
’aIreTcnes ou tolleS anibllio»» personnelles. 
Il faul assurer le succès M  traprnu. Mors 
(]ue not adversaires conservent une di.id- 
iline élrpile, nous irions au combat avec des 
orces enuettéoa T Celle laute, vous ao la 
CDmmotlrei pas ; »oo» acciamerei nn candi
dat nnlqna qut voo» assitrera ta victoire le 

uin. (Applaudissement»).
. Ueorgea ^ t lé ,  maire de Loot, estime 

que »l M. Dron retire sa «andldatiine, le par
ti répuWifBtti a le devoir de prendre M. De- 
therra « Je wi». dit-il, en terminant, oarti- 
»an de candidatures multiple», quitte a «e 
troaver uni» aa aewind lour b 

M. O fp ll^  Vartaeote. msire de Merville, 
vient k noavean rerendtqaer pour l'avenir 
lea droit» d'Hntebrouck II ineistc pour qn'oa 
vote sur Je priiuiÿa.

K I.UNAMMITe, l.'VSSEMm.eE ADOP
TE F.N «IINCIPI-: I.A UKO.AMATIO.N IH:» 
IM L Ë tilW  D-MAZMtItMVCk.

M. Vaitiear vient défendra la eandidatura 
Debierre

Le CMVP^s, dtl-il, a un dm-otr bien haut 
i  remplir Debterro a toujours été sur ta 
brtctie el le< r(ipublicains ne p«n\ ent le mé- 
"miiallre. Je propote qu'on porte eandi- 

ilure k l'eictusion d» lonle autre.
M. LaMio, dc noubalx, déclare sincliofr 

devant le répubScanisme do M. Sculfoi^ 
mai» cependant fl demande le siège pour le 
parti radical »t radic&l-socl&Ust.

uer, V Wl «asva^i m viv-
Sculfort rs VOM déve- 

Ceet eetoi d'an vrai

Lsëiseàurs de M Sandrarl esl kccueil- 
U i t r Ü É  g|)pUudi»eeiDeQt« c luleur»ux

Lm  riiMâieatliu é'fluekmck
lit. LM <8 ft, eons«Uier municipal 9*8»- 

W tomraj» l if iu iM l»  ia  parole.

I déléguée da 
kMWli M 4 ,  raw diqoent I» ér»M d'«lre 
eefrieeBtk» ■■ 9«Mt Juqe 'k  aréeent oet er- 
w O tn a irK . l ’eal toojour» effaeé devanl 
t a  Mtrei. ■ ed le aeni qui n'ait pas de «A-

jt la demiér» élection, noire am! 
k oWt ta place k, an autre candi- 

•kt, malf on noua ^m U t a l ^  te sremier 
cléf» vacant, te  mAnent ett venu de tenir 
Atfe Bromeeie. En vam objectera-t-on ao- 
t^é faibletse numérique, la récente victoire 
deUerviUe el de plusieurs autre» commune» 
M Ü ^ H M  ëe ik  TMiMé de notre parti dan» 
cette région où lea luîtes sont plu» kpres 
partout ailleun. ijt parti répafikcate d „  
«ebrouck, ardeat aa comkat. a diioit k la paa- 
tijje Qu'oo lui donne un repréaenlant et l'on 
v m a  |« grouper aulour de Un riaa conrew» 
juaqu'ici héailant». Nous déclarons roter la

La candidature Debierre
M. Jolivel pôle la candidature de M. 

Detiierre.

É aa répubUatink, dit-ü, siu coatract* «a. 
1 ce dernier «ae dette qa* le monent «et 
u dt paytf. ■ D'ir a  pat nn teta r*M- 
ain qni pniue conteater lea litrei de M, 

Oabinre.

M. Oron déclara
n'dtre pas oandidat

u. Dmb iaa lea déelatatioa» auivanles

Je « lit  amené par le» parole» trop (lat 
t««»»» qa» ptaiieiir» de mea ami» viennent 
4e m'a*Maer, k n a a  donner qoelqees brè
ve* expBeatiena. Si j'en croyais le» aom- 
krenx amia qal onl Wen vonln a'intéresaer k 
ré»»ata»lité ée n e  caadKlaiurr, Je vien- 
«rai dire ; oai j'aeetple et je donnerai aip- 
Il aaUtfaction k eeux qni revendiquent pour 
UHe le riétfc vacant. Mai» 11 y a d autre* 
argameiile. Oa ai'a dit ; • 11 y a atte i kmg- 
Mtopt qae vm» Mm «nr la brédM «ans 
<rkv» ni repo», ooua vou» oflron* le »iege 
piaa «M ie  de «toataor >. Or, lal»se(-moi 
aa*» d in  macbeinenk que devant cea prte- 

aaiiealea, j'ai fait mon examen dt 
eooacieaee. Je me auls alort rappelé qi)t

parce qsao vrnlait enlever nae elr- 
moa k la rkacUon et qa oa rat

«e«)r«it phu de ckanet qu na «utro.
Oa eat alnai «ouvenL dant ta vie, l'e*da*e 

choait at dee ctroenshuicai. Je ne pré- 
laadt gae ai'élever au-d»»wa d'elles. M» 
place eat k la C3>aartire où ea et» vingt an- 
^  r*i pa a e  créer dea r*t«ttooa qui peu- 

éta* uMlet as départtnent et k ta Ré-

Pibliqae. (ApplaudltteiaenU proiondé») 
M  eett* «n«atd*ratioo qui a e  teit décDoer 

la eaodiaature.
Il te Inav* d'aitteur» an candidat lout 

M lqad. Je la» rappeUt avoir connu Seutfort 
S y a vingt et aa aat, ouaad l'arrivai au 
Caaetl général, ll y MaÜ « l k  l arMtia kclai 

»»Tial« «a loua.
Caat aaa valear 4a premiar ordre que H 

*4 «Mnd. H y a qaelquee «ante», 
Uh éeo^da «iaaaal bri«»r ««o aetar, ta  rt- 

éauta «aaa le HrU  Pépabüeaia an

'— “  ■■ e* ttttaia aa «auli 
OeenTaë a «a Itla 

I aa  paru no a la 4>*alr 4a at
, # » »  (Applaodlaaeioentaj.
L  qMkd fa  a p t ik  m  Seul 
b  tarttdalurêTrS dlT: « Je 

-  mm « A m  *  « w æ » .

F 5 ^ S ir < ii ï5
» *  k  «m m m .

I droila coalM tt par lü-mèinc 
— _  ipk et j« ii«  det «andiliant déter 

iainla« {aa itce laae  «ign ilie^o a tco ii^e-  
Mi'at qua l'eifcloilaiti<ai pait TEtal toil 
leut* prütrafta. 'ta  «ta *«<nme«alc

Discours de M. Sculforl

Sa profvMion da foi
Le congrès ayanl décidé (Tenlendre Ici 

candidaU, U. Uenry Stuliort moule 
la tribune.

J'ai été profondément toaohé lonl k l'heure 
par let étogo» qu* m'ont adresaé» plu»icur» 
de m a «nm. Je ne pniee pas de mol tout 
k  bien qu'il» ea pensent. Laisaez-moi ne 
pa» regarder le pasté, moi» Tavcnir, ct vons 
ure la profes^loo de loi que J'adre»»«ra< aux 
éledeun tl vou» me choieittet comme can
didat. Ctat ea qadqae tortt la proposition 
d'un conlra't par écrit que Je voaa tai». (Ap- 
plauditMiBeet*). i.. ..

Vont ne DM demander*» pat 4e jatliAer de 
eeovictiahi qui ont kté cellf* da toute ma vt»; 
aiait j'al i* devoir de voas dir* clairement 
■ s application» qn* i'to k«ai au» cirwm*- 

oee* *cta*Uea, t i  >«t(« mandat vient k

"°L^gouÿ«Nlement n t  animé d* l ' a a ^  de 
rMonn** et ée progrès qui eonvienl k la con- 
M te  d'ona granée démocratie ; U tait prta- 
d n  lea retponiabihtét qal reviennent au 
pmneir et tan» lesquelle* nou» inciinartou

r u k peu vtrt t'anarchie. Répablicain dana 
gronpenMnt dae gauclie*. Je compte le too- 

tenir de ma conflence sans manquer k me» 
dihfscUofts ^ui toiU Icâ suiv&A*
le* :

Dane la cooceplion que Je me suis toujours 
toit* ds rOle da l'état moderne, la religion e»l 
One aftatre de conaeicne* qal ne regarde pas 
le gouvernement ; celui-ci doil se borner k 
aaNrntir l« liberlé des culte» et k »auveg»r- 
oer d'empiètcnicnt» le domaine de la So
ciélé civifc. Je resterai fidèle aux principe» 
ée I* Séparation Je forme I» voeu nue pea k 
peu. dan* la pratique de ta Hberté. la paix 
teUgitase qai régne en d'autra» pay» » él«- 
-klMe «*»»! dan* I* nttre.

Le» préoccupations du momenl eont sur- 
leut d'Wdre **cial Toue ies partis et le parti 
radical le premier ont proclamé la néeesaité 
Ae tntllne plut de jiuticc dans t imp«l C'est 
poar teidr des proreetaet répélées, et sann 
qu'aaeun «aire effort «oM térieutement tenté 
par ailleur*, qu'a élé présenlé un projet d'im- 
,p6t dit • aur le revenu ».

J'acqcpterai une réforme faisant porter 
■rtmpôt sur le revenu vrai »an» a'orrèter k 
den présomption» nécessairement incomplè
te*, uapbt ka»é sur des laux, différenlt «ui
vant la nalure dea r*ve r^  ct gmdoée diffé- 
remmenl. «nivint le* facmlés de» contribua
ble*, Impôt qui exemple k la baee le» moyeiw 
d'exiftenca «MuflIaMil» pour t'acquitteænt 
de ta dette civique. J'accepterai ce» régie» 
tare* qa eM«> «e rappeocheat le piu* da la 
lustice absolue qui est un besoin de notre 
«lape ; je repou»scrai loute sunnciiére qui 
loiaiiaaeraJt la porté*.

üne telle rMorme a prérvahj dan» un* gran
de partie de rBarepe ; ell* a p« y être accom
plie raéme par d«j gouvernement» répaté* 
conservateurs. Notre paye eet-il marqué au 
contraire pour la rendre Irréaïseble o* fii- 
auls parce que lea uns susceptible* d'étre 
Rrev^ se mOBtrwaient trop timoré*, ou par
ce que le» autres, pour être dégrevé» davan
tage. seraient dépouri'us de seoe «t de ine- 
wrt) 1 J f  ne pin« nn» !» crO'Jf 

Mais je déclare qne (» Mm de TimpAl pM- 
teré «fuellemenl u r  le* reveav» aimoelB 

' pourrait étr* augmenté de beaueeiip, et 
qu'il »'agit sealemc-nl d'on tinpOt dt rempln- 
cemenl ; I* pay* dant *on ensemble arquillc 
aimuetlemefit lout c* qu'il peut iupport«r 
>.an* fléchir t l k délaut d équité l« bon tens 
»ufH( k dé«nonJner que de* taril» de »polialion 
auraient vile lait diaparaltr* la aiatiér» iœ- 
peeable en provoquant un* criae générale 

C'a»l poiiAluoi il faut chercher ailleurs le» 
r**searce* d** retraite» ouvriér*» «t rurajnn 
qoe tout I* inonde réclame, mai* doot le* 
intven* Inaaeitrs a  oni pa» été établi*.

Pour le tnoaMnt, la queation tal, k aion 
avia, mat poaé*.

I* Parce uu* *1 l'on ne combine pa* *alre- 
m*nt I* *v*tèpae é* ta réparlüiaa «vec eehii 
de la capiialitatioa. on n'arrivera pat k Icir* 
accepitr par le* inlér*»*é», «a gui»* de bien- 
lail, ét* cMrge* d*v«nl proAler trop exclu«i- 
v**B*al «ux aéaération» »uivanl«» ;

*• Paree q«e l'El«i entend timiler »a parti- 
e ^ t io n  k 00 lorlail ioaulSaant, eanuu» »'ü 
a lta il pat le premier inlkreea* «u progrè» 
«ocial. U 4o4 latervtoir poar «a  IM a , k l'4- 
a«l 4t« «atplaytur* et d*t eiapleyée 
^  Part;* qa* poar y pourvoir, li laut 4k* 
kna tom  appel k de* r*w>ure«* txlraor4<- 
aalr*« «t J* n ta  r*aeoalr* ^  aiUaart qv* 

ia lM  ««eacipii»» iractueiu, duae

mota pa* plue ifi'il n* IM ( m ^y e fkv fc  d«% 
mol» L'Elat frauoait n'« p«« prép«ré ravé- 
ntmenl du c«UecUvi»m* en » attribuant là 
«aiite eauluaiv* du takaci «t lea ■*aearna 
■lanu v fc o t  qai oéÉrepft» j i f t  e jü l i ia  d* 
l*r n'ont pa« •nitaW^é'/ ackemiaer, n aU  «t 
nou* n'ao4*plOiM pa* de monopot**, diaiia» 
qutk  auli-aa moyaaa neui Mopoeon*. ou e**- 
*oot de lair* élaia«* 4e* NtrailM  aovrièr** 
et aavaanae».

En «ruil, l'ét*blla««Mat te  etikag^ «a ter 
éértva esafll lütilMnertl 4* to ÿdhaaa** pa- 
blique et lorsqu'il le» reprend, un Etal n'ex
cède pa* le» droil| c o a M ^  par lal-inéin* 
poiir un Hiii| ' . __ 'saaife-

tou-
. „  . „  _____ d'un
pay» est Irop dépendante dc l'eiploitation 
dea voie* fercce» puur que. k ccti* bcurp, 
asBl ei pale»» eonMuar \in Monépele 4e

Kind rapjMrt, et je ne suie pas assuré que 
métbodç» ie  iK lat a« prêtent avinta- 

((eu.'iemenl s tint cntreiiTt»* tfe nslme tem- 
niprciale auj^si complc.\e 

J'accepte <lo*B lo rbchat^e la CUimpagnie 
4k lOUL'il poar nieUi* I Llat en me ture de 
lnir^ scs nreiiV'8 dansWn bcnAli^îM norniu- 

qu'il n oblieat ppeaijflunrh il Cun n'v eau 
agit pa* 4e Mtis- ranlcniMk *t p ivé  4* 4k);nuctlé *ar l^
—  ----- „ . jj, n^ntenl. Jf n'eTrtrevut* pn»

les moyens tinaneiers de rachat soit du ré
seau tevt entier 4 * a*a voiaa ierrk**, awi 
même du réseau d'une Compagnie pruspè 
re , la constitulion de* «etruites doit power 
d'abord

Les affaire»'mftrdCalnM caosettl Ua^ de 
préoccupation» pour que je pui»ae m'en dé- 
Binléreeaer J* ne méconnais pns enlièreiiient 
let m itoa* d'av*nir wii iiuHtent de grand* 
.>ay» k reaherebtr d* rexpantion. Jo i regret- 
lé cepeaéant qué notre Olptoiaalie, par ail- 
loar» «I prévMinlt, a'ait pa* te relâilr aon 
flun vers le Mnroc, k llieurt mémé où le» 
conditions de réqiiilihne euroiiéen vaaaieiit 
de se modifier dan» la diminution en valeur 
(le i'atk«ju:c rik«B, laauffisainmeal comp«n- 
»#e par Ilieureiwe entenlr avee a M  grsmie 
piiiHSMM* inaritun*. Kt l'uo voU a i  uou» a 
c.mditil* la lhiV>rie de M pénf'lratkjli paciil- 
que du luuativii* miiaaknaa I 

Les «yinpnltiii-s de l'Europe A ln conférence 
d'Algésiras wiut «Ot làil im* pla««>tMDm- 
hle, el à renoncer aujourd’hui au mandat (|iii 
nous a  été conné d'asi^urer-la peliae dee porta, 
nuiii «»|»ellei'inns une aulre puissance dane 
ln Méililerronée Noire armée — oflicier» c4 
soldat» — a lait preuve d'une vaillance et 
4'uot enrturaacandiiiiRibta», mgis août oo 
peavea» pa* prendre la charge -le faifc cii. 
*tr ianni-cliie k l'inlériaur du Mivoc, «1 iro- 
Iwiger des «ecriâca* éiiuivalciih i  ceux de lu 
conquête dont nou4 ne sniamv* p«* appelé» k 
recueillir les avantagen.

Lr* fonctions ^  ia i reflipHe» prérédeiti- 
menl m'ont latt un devoir de m'ngcuper dc 
noire «gricultur* et do aotr» iodiialria l.e"- 
queetion» qui lea eoHcerru'ut «orH d’intérêl 
gém'Tal plut que 4« d<ielnng ; *Iie.<i te pré- 
senlent au jour le jour.sui-. ont la* traa*for- 
malion» écononiiques. Ie p'incliiic pa» au mr». 
iiopole 4*1» reetéliiation de nekaot diincilc 
^ oigaaiser el qui je le crain» pourrait être 
rùgis dans le» assemblée» légltlative» à l’en 
eontftr fle^ tntétén du Nord Votre reprtSscn 
Unt ne dcvr» nus cesser la protestation con 
tre la grande injustice qoi tnvotlee les rouil 
leur» oe cm, et dom la »upvrc»aion *q(flr«lt 
i  rendre présqo'altée la «oiotlon de» rctr«l 
le». Il derra ao>al s'(nlére».»er k la volgnri 
«ation de l'etnplol industriel de l'alcool pour 
rendre de l'eaaor k la culture betb'rnviérc et 
demander ta protection de la culture dfe» 
plante» oléagineuse» pout donner par ln va
riété des travanx pfa» dc cwitinultô k .lu 
main-d (Euvst agricole.

La rcTltlon dos tarifs donanlers q«t vient 
de commencer fournira k jrotre mandataire 
roccasion de s'employer k la pro.ipérilé de 
nos industries san» laquelle eeruienl vain» 
les «fTorla que le Iil^slatcur doit laire p»ui' 
améliorer la condition de» travailleur*.

Messieurs le» éleeleurs. en pl«çant so«1- 
..jalrement k fMé des saltilions que je *i*f 
disposé 4 adopter les raisons qui m'infloen 
cent le plu», le n;ai pa» eu p.our but de reme. 
ner «nx mienne», snr tous Ici points, voa

r iions lerme», fa l seulement voulu vone 
ner un gage de ma slnoérité C'eat k lii 

Inmiêro d'nn examen réfléchi de» nOsircs que 
Je «erviral la République et qne je contien
drai les inlérWa ae notre pnys si vons mc fai
le» l'honneur de m'en cbarger.

Vouÿ connais*» ma fn-ofession de fol 
Voos Irooverex peut-être un candidat plu.'i 
ntih» k notre cause ; si cela arrive j  «uml 
coiillnnce qu'en rédigeant eetle pmfcwlnn 
dc foi je n'aurai pns perdu m^ n leinpi. j i^ -  
qne r«ur*l fait k nooveau nrve m'iniiM'IMÎftn 
rt'publicaine. (Applaudisscmcnls piuhngét).

D is c o u r s  d e  M .  D e b ie r r e

M le doeteur DebieTTe succicle i  la 
Iriüuue k M. Sculfori,

11 y a daax «nt, dit-a, j'al été 1* candidat 
de ce congrts tur la liste conunuœ det caB- 
didat» républicain» Me* ooUégae», plus k*u- 
reux que moi, oot élé élu». »cul, |e ne l'ai 
paa été. je o'en cbercheroi pn* lu» rainoa». 
Vou* tavei dan» quel}** condition» j '^  fait 
partie de la U»te unique : i» représentai» une 
fraction d* la politique rt^Micaine. Je sut» 
un soldat discipliné, »l on me confie la mis- 
nlon d'aller k la batnilk' je rnooeplemi .Si

LE SCRUTIN
La discukaion a«t idoM  à tro it heures 

♦ s n *  M rn lin  e«t auM itM  oirvert. On »o- 
la «u  bulle lin »ec»ei.

Trois buKktix ont été In tlo lM i : I un 
au kenire pour la* électeur» de dro il ; 
le aeeond pour l«s 'déléguée da Vklen- 
oieDoes. Uaicbrouck, Uonal, Donker- 
qua ; le troisièna pour Im  détéguta de 
Lille. Àvpsne* et C«ml)rkl.

U  déi>ouiilamenl douiie le -résultat 
•uitrant :

V o t a n t s  I S 3 f

MM. SonMort, 134 ▼ois 
beUmr», 84 •

l l ln i ic n  : 3 .

Af Soulfort est proclamé 
candidat du Contrés Républi- 
çain.

Allocution de M. Bersez
^^r*s avoir proclamé ce résullal, M. 

llersfi ajoute :
Lai»«<-iaoi vois dlr* que je connais suf- 

Usuintnent la leyamé Ue fous les républi
cain» qui nous'entourent, pour pouvoir nfilr- 
mer que, lldflce observateurs de lu décision 
du cuiigré», il» sauront laira prcuv* de la 
discipline I* pink éiroile en donnant dés 
maintenant au candidal du eoairkt, «ans 
réserve el »««» arrikr»iion**e. leur *aU»r 
mnconrs. Vive la République i

Remerciements d * M. Scuifort
M .Çenl/orf r#pond imssilOl en s’adres. 

saal k rekàamblée :
t‘ Je vou» remercie ot fe vous garanti» que 

poar le loué «t pour la  torm*, *i mms l'em- 
jHirtons en.iemWo bu VI juin, re nera une 
viriMre <ranefcei»*e«t «t pwreiaienl républi
caine. M

On a e ^ m e  fes paroles du candidat 
réfuiklicain cl la séance est Icvc^ à qua
tre heures el demie.

[)*)•» je mlnclinerai. [.^pplaudiiwiinoiil*)
Je ne ferai pa» de programme, i»i me con

naît trop po«r qne fale besoin de dire ma 
■>rofe»»lo» de foi Mon programme. c'e»l oe
uf de i»oü parti, proclamé dam  lous le» 

eonifr^s du pnrti m(tiea) et que .« sonl en- 
• k défendre MM. Berséî, Potié, Dron, 

e. ()uislain, Defonttine, etc. f  
mai» un jour je vou» représente *u 
ment, je »er*i fidèle ftux principe» que j'a i 
détendu» toute ma vie, Vou» ne trouvuTcn 
cbel mot aucune défection al au point de 
yué «ùciàl, n! au poini i t  vue économique 
#  serai le délenseur de» latérete du Nord et 
de la démocratie. (Appl*n4ls.'»ment»l.

Je ne vous parlerai paa de la laïcité qu 
demande k être élendne. La séparauon e*l 
faile. il faut désirer quelle se faav dans 
la fHmdte. qu'elte entre réetleoicnl dan» les 
inrrur» des répitblicaln».
Inutile de vous dire qoe je sol» parfican des 

retraite» ouvrière», mai» on ne trouvera lr 
moyen do loe faire qu'en frappent d'un Im
pôt progresnif les ««cewislon» el en allant 
iiimu'k la création d* wrUin* moïKiwIe* 
(TEiM, Encore «H*e foi* Je w »  le wMat *• 
mnn parfl. s ^ a t  dVivanl-ftarde i\'«i>fu k dé
fendre le» hiimM** et le» Mtit». la démocra
tie tout enlièrt (Appteudistemeal» prohm- 
gé«),

!.« président met a u i  voix la nropnsif 
tion de M. Oehove »ui le» rnndKlatures 
multiples; EUe esl repoussée il la presque 
unanim ité.

X J n «  c | \ i * s t i o i x

u. Setter, d* Raubaix, monte k 1* tribo- 
ae. « M Scullott, dit-il, a  été toajeurt carat- 

UB vailiaol démociat*.
«ux

Sty*
fort .

M. SeaMon. — Vaw P** ‘I"*

îrcKîwîy“  ^  ‘
avec M. Q w t t ^ a  i 
(Ichiaa* pour otif* 
eonoattw

L E C O N G R Ë S
En dépil des incitations et des espé- 

rsnoas de oeux qui s 'atuchenl toujours 
i  kusciter. ou pi-oflt de leur polili<|ue et 
(le leur parti.!a division de* rispublicatns, 
M réunion du Coiy^ris «^iialorial répu
blicain s 'c ^  p u té e  dc la façon la plus 
calme el la plu» cordiale.

L<- Congrès, disait biei- le HineiL, « pro
met d’élre très mouvcinenlé. »

Et. pour strexellOT les eeprils. le jovir- 
nnl socHUiste. «tnnk ttn e  éreintement 
Ue deux colonnes, snus la signature de 
M Edouard Dclesaltc. avatt jet.^ dans le 
débat U persuiiialitc de M. le Prélet du 
Nord. « ce pt^M. oe gâteux, dont nous 
vient toul le iniil. »

L'événement a déjoué les ptévieioos de 
nos adversaires.

Les délégués répuMtcaln,», rérnils ponr 
choisir leur ckndidït, ne sc sotil pas lais
sée iunuciiécr paj cas peliles fnana'u- 
vres. tta ont délibéré a l discuté avec la 
Rourtoisie qut s'impose entre membres 
d ’an  mknia potii.

Chacun, en toute liberté, s’esl efloroé 
de iaire prévaloir ses vues el ses préfé 
rentes Kl la décisiim üe la majorité a 
élé acceptée (>ar tcms avec soliduriM,avec 
disi;ipliiie.

* * *

tA déhaf s’est trouvé finalement cir
conscrit cnIre le» caniiidalurcs de MM. 
Deliaene, .Scuifort et Dehierre.

M. Délinene,maire de St-Silveslre-Cap- 
pcl, était présenlé par let républicains de 
r*rrondis.semenl rt'Ilaïcbrouck. qui vou- 

f4»i«itt Miftoul (aire ptilval«u laa droits 
de cel ariondissemeiit.

8ur la principe même. «ati«f.ioiien en
tière lear lut donnée p»r I* Con.^-rès. 
L'arrondissciiient d'Ilazebrouck a droit, 
comme tons les aulres, à sa représenta- 
l io i ia a  Sénat cn vortu des Irad itiom  éla-
t>ll«B.

Ce droit n’a poinl été aysténifllique 
m et» kacriHô. comme qnchpi'un l'a |*é- 
tenJu  Lç regretté Trystram, .M. Claeys, 
on l élé le» • eéutleurs d'Uaielirauck. » 

Ce droit sera encore »éuvo|ard<' dans 
l'avenir. Toiis les ré;itil»tlci»iB» le dési
rent, lout en Ipnaut coniple des circons
tances qui obligent parfois à faire préva
loir J’irnérêt (çénérsl dn Parti r t du dé 
parlement, con im î re fui le cns, il y a 
quinze ant, lurs dte l’éjection de M. 
'f'ryslram, « t comme co lo fut, hier, pour 
la candidalure de M. .Scuifort.

Nos emis d'Ilazebrouck, ces vieux ré- 
publicaiire qui. comme le vailUnt et res
pecté Orphée Variscottc. de Merville, lu t
tent depuis taul d'aïuiéea, daJis deg con
ditions particulièrement difficiles, pour; 
l« triompha des idées démocraliquee. | 
comprendront cerlainement les considé- ; 
r M ^ ts  d’ordre^supérieur qui ont d ir i j 

*M déi^ibioû (lu Congres.

M. Scuifort tut proclamé oandidat du 
Parti républicain, dè toul le Parti répu
blicain.

***.
Ce déocrès n donc "été admirable, n  

a ainrmé, une fois de plus, la force, la 
aolidan lé. la discipline d* noire Parti.

Avec une pareilla aohéaion, nous pou- 
vona aller «an» < ^ n t «  k la bataille. Nos 
adviersaiiva de qioite a l O^lréme-gau- 
che ne lutteront que pour la (orme, pour 
compter leurs voi&

Uc 2t ju in , M. Sculfarl tera kénateur 
clu N ord  el il ira, aux odtéé de bos amis 
Payt Bkfse/.. Maxime l«cafiite^AuKuste 
Pofté, nayez, Alfrrrt Ofrarrt, Trysfram, 
fortifier de sa haute valeur la représen
tation républicaine de notre départe
ment.

S e a f f f f  HOBKliT.

Les Etranolfurs 
djJaugiFaril

Eft-oa una piata
Pari», J  juin.

M Tiiaah*, ebmmla»alrt de poHee éu 
quu-ltef< dy i'kr*-L«cliai*e, recevait daas 
1 upré»-ini(!i d'hier la vi»U« d'un ceiHeur qui 
déliait lo prévenir que qliklre liomme» « por
teur* Un btriMs ak*ei longues » étaient en
tré» dan» son établisaemeDl lundi, pour te 
taire raser Ce* client» occa»ioni>el» étaient 
uccoiquiuinée ll'iiBe leaiioe alx cbiwciix 
raux. cala-d leiaaadsil qn’on c lianM t la 
fnraiQ d* aa coiffure. La karbiaaafniAi* m  
le gigiialejBcnt de la femme et de troia des 
Individus correspond k celui de» assastins 
donné par kim* Bteinheil. Le chet de la Bû 
relé n t semble pat croire que ce renaeigne---- »|„ .!•-----pgu,

, . ourtuit tes 
InVestigotlon» n a  fait opérer fa nuil derniè
re une ofttlue éan» le qiuirller Necker. II a 
ainsi recnellli quelque» indlealinn» qu’fl Con
sidère cuinm* ««sei imporlBnl*».

Les obsèques de X. Steinheil
Pads, S jnln

- - ,______ ............. Steinheil onl é .
aujoviM'Iiul én prkteBce 4* queiqa** 

n n it  intimea d* ta ftimlle.
Suivnil Ja vuluoM nfrifnt» par M défunt 

lUns un t(;iilaiueiil trouvé dant son bureau, 
la céré.'uonlo a été de» plua aimplet ; U n'y 
avait n) fleurts lirtourondia, et le» honneur* 
iBilItair» n’ont pas été rendu*.

Mlle Marthe Slelnheil, dont 1* douleor en- 
raisenii navrants, est arrivé* en «atomoaUe 
<'ii ronipagnie du conii» el de la comtoNe 
d'Arl'jn

Le deuil élsil conduit par IIM. Doanoau 
cl Jaijurt, beoux-frjrc» <Uj déiunt.

I.C cercueil a élé frunspurté dana un foni- 
goK h rilny, uù l'iiihumalii» t  eu lieu dans 
ua oevttM 4e tamll*.

Li santé àe Um» Stànbm
Mm* Sieinbail a «té Irantporlée t*. rne 

Edmond-Valenliii, «fliet le cooite é'Arlon.
L« docteur A(^iersy. k qui on a  deaiandé
IS noitvellet dt sa mnfadt, « dit qu'eUe 

aval! paü.ié una nuli inoina atauvaisc que 
la prwMenie Elle l ’ott bh?n réveillée «n 
Burtaut k pinsleura repriae» : elle « même 
eu troia cristt nerveutea, ai*)» grkee k de 
forte* doats de oodéino. ce» cri*** n'oai pa* 
eu la même wiontüé ni la même énrée que 
let accès de délira dc ia nuu préaédente.

Unthsdreueemenl la Duladc at te nourrit 
pae ; elle n» pcUrt prendre «Ucun kliluaut, 
mém*- liqoide.

dÉcUrâliûBs d’uD cochet
M Voi.iin, cocîv'r ao tcrvice do la Compa- 

céd^rulâ des voitures •( de ineum i 
me QÊ i'onthieu. s'mi rendu «u burcâu do 
M liAubc. romiiMOMirt df poliot tt Itti «  Imt 
la détflajraWi» auivanle :

Snioedl jolr. vers duc teiirw tt dpmM. enm- 
m« n  tffisceoüais Qiainpft
J'ai n é  en fnc« du Ui j&tre Pîüauin. troj» 
irvJhriiiits qut ni'uul prif (le les conduire tlO, rue 
rtt V tt0m rtl. î;»m Cet» es( *

(fn pgmtffk. \A. H» firent rM é M
qti M trotve « fKUcbe é» 

i  iinineuWe si® au foiul du po«»|ïe.
Kn reriwianl, J'o» Jemnrquft «ur w ti-ottoJr Af 

innrhe. \m* Je tlu ww fwmn# fat
cMirelitn I  (liuüiHrtti- dtns to niOvneefnRMi

M 6aul>^ a adrtaté mpport à la Pré
fecture. cl le cocher sera enlendu a« ivou- 
veAU U  gnrdien du i»4»ûge ne te «oavieftf

pa* rkta fr vn péaétrer tm* «otiure d«M l à  
paaaage samedi *olr. La grill* e*t, d'ordi™®* 
re. fermée vera onte beOre* et l u  v(iitur« 
n'enlfont plua.

Toutefoia les habituée penvenl ouvrir të-i 
S S T c k ? '* *  •»r «U* n'e*t pa*

Quant k l'eteaUer qui ** trouve an loaé' 
de 1 tm p ^ e  k gauche, U conduit k l'imprime- 
rie de Vnuiirard, * l il **t Jort prtkable qu« 
le* clients du cocher Voisin élaïool de* * ^  
plojré«<d«ii*t«labli***iMQt.

CONDAMNE A MORT
■ Coutances, 3 juin. ,

eaur iTat»l»e* do la Manche a eondaiB- 
né k la ptfo» 4n mort m  jeune 4om«ttiqua 
te  l*rm*, Jean-Raptiste Ymir qui, 1* ler.taon 
dernier, k Perilly, près (TAvranche», assac 

n o T n a * * * * ^  la  >«.v« R iW » r a . . 4 . t .

Son crime commi» Yger plaça bion eo 
éiWtonce sur la lable la tetira ««vante ;

Je ^ » s lg n é  Ypr reoonnsi* avoir s&uaain* 
)• v e jp  lllïlère T  U suite d'iBe (juerelle que 
luHi» W oni «ue cMoOibK niai» a ie  n'a i.<u sijiiif- 
^  Maucoup. car *a p n n it r  oaa» debun, üt 
kr que je lui «I donne, elle * crie une fui», el la 
nt'j Rouasel eut vcpue el je lui al dit qu'il n'y 
avait Tl'n ; elle a'en eat allée, j'al pria un coulena 
iH |e lul al coup* la gorge.

Lile a saigné amiM un cochon ; elle « rendu 
le dernier soupir. M_. pour elle, (la quelquea 
n.'its Illisible*).... ct <M OOO]» de hache . nuls 
c'< 4 qii(iad>le a été morte, car je ne rodai» m  
i|«'4il* s*ÿl.*. tile e*t narta k *tx battra* aa

jl ^ ia l BM J**o-Sa(>Utlt Yttr qat «I tait |t

Ter* l.-B. |

Yger a élé examiné par de» médecins aH*- 
nUlei qtf ont cdnclu k «a rea|iaMBMllé. '

L’appel d’Abd-el-ÀziZ'
AUX P U IS S ANCES ’

On eonfirme U ivaveUa é* to déaMrob* 
•la suliaa Abd el Asix près du corps iipk>-
maliqiic.

liC manifeste chérlflen commence par d:re 
l«e l'arrivée du prétenésnt k Meknk*. grtoa 
j aa* Appels k la fluern sainte, crk* oh «  IM 
tribua dea ssatimeata d* baia* cootre lo f 
étrangers suacepttblas d'une rinpreus*i.>i(l 
dangerense dan* let perla, n  cRw pour cela 
qu’I I /^ l  4* «ao d*vair de reoselgner lia  
pai*é*oce* tu r ata iotentions at sar I» sana 
VérilaUe do la criso aolueil*.

u La siluation présente, pourkult rctta 
noto. ne aauntt être comparée k ceBe qu’é  • 
pa osnaottra autrefois I* Maroe k l'accaaiari 
daa compétiiians d* plusieur* prtteawlaal» 
au Iréo* chériOan, Cétoicot a k n  ds s in f 
pies pliénomènes de vie intérieure du pay» ; 
tandis que le prétendant actuel Incan» la 
guem  iSontric ta civilisalisn *1 le pronita. a  
a aurgi k l'oecaskio 4* ehktim*nl HNnié,i»- 
n i^  aux Cbküuia pour l'assosainsk des oa- 
viîer» européens emptoyés «ux trk vau» flU 
port do CassManeo. AussilAt, H pnxXaniii 
ln gnere* saint*, déelarant qu'H «liait déb«^ 
ras»*r la paya é** ohréli*» *t jotaot téoÉt 
t^ troubl* dans les esprits de Oo» s u j^ .  S§ 
proclamation k Marakech a d'aMenr» él« 
nfte eoa» la pression de la populac* et oeth 
tr* la  votonlé dat fOacliooiiaiiies et #mmi 
oysat qualilé peur Jager saineineat lt* cb»- 
18 ».
Le «ullan rsppefle ensuite qu'en «ppi«> 

naM eet gravea évkmmealt 11 •*  nanim II 
Rabat, envoya partout dos lellret pour e«t- 
locr iot popûialiont, rtprii las sorts de Ma- 
«agran et de Rafl, par où on Inlrodÿsalt au 
Maroe de* amnes en eentrebaDés et réusait 
k y maintenir ta trtumulUté.

Il parts ensiite d» la prooit malk »  da Mon. 
lal Haûd k Fet el assure que les lonolàon- 
naJret et les antre* élément» sérieax ée U  
capital* d* Noré n’oid aaivl Ma éRMOtiera 
.pie poar évil*r refluaimi du saitf «t la pK-
lîkflA

EnIVn 11 se déctar* ternTpment résolu É 
maintenir l’ordi® dan» le» port* poor «pplfr 
qaer dans ion in tég rité  facte d’Algéainif 
.1 eurtoul l'inMallation de la polioe.

a l.e» nui»»kn«|g, poursuit ce document 
qui plu» d'une foi» ont conseillé *u makheea 
thoGméuIre de» ntformeis dao* aoa eawrv 
et de Iail* aorür sen peuple de* téoèbr** 44 
l'iKnuï'nHO?, cunnai>»ieül ti.'< l'onnes iirten- 
ifon» dont nous somme* anlm*». Letif» »yt*’ 
natbint iront (vrlainement k la e«»*e 4 *  
pn grés et de la p«*i, pkiKM qa'k la baràeri» 
*1 su désordre. Klles ne prMratU iw>c*«« 
nltentlon aux assurances contraire» des ei> 
wréx du prétendant ,■ car le» «rte» de (Lias 
d  ’seni 1k » iu r  laa démentir ».

Cc manifeste a élé adressé «u doyea M  
«*rps diplomaliquet avae la pniére de la 
porter par le canal dc se» erfllègue» 1 lai 
onmi»i»»«nce de lear* geuvwMmeala re*- 
i«cUtt.

D E S IG N A T IO N  D ’ U N E  R E IN E ;
et des Demoiselles d’Honneur

A » *

le

X y*«x d«* Roubaiaieoa *oa répubàeaai*- 
> m  é*ve«« sutMcl éapuia qna M. Okal- 
eyn fs  p«lronaé. Ow aa nm »  U, 8mI-

Enlre M\f. Sculforl et Debierre, 
choix pouvait être dilticile.

IjCs amis dc M. Debierre invoquaient le 
devoir, pour les rûiMiblicaiiis, de repren
dre ia M ndidaliire  fie celui (les leurs qui, 
seul, aux élections giiiérales. étail resté 
sur le champ de batailles vaincu par les 
haines inexpiables de la réaction.

Les partisans de M Sculforl rappe- 
laii'iil le long passé dc dévoucmcitl dù- 
niocratiuue de ea vieux lutteur, que tous 
les tépMilicaïus. dans le Nord, depuis 
quarante sus, ont élé «ecoutiimés d'ho- 
nor^r el de raepecler comme un de leurs 
chef*, un  de ceux qui, aux côtés de Tes- 
lelin, d* Masure, de Pierre-Legrand, onl 
puissanmient contribué k la fondation 
de U  iU ;iub lique.

La lutte tut vraiment noble el digne. 
Pas un mot discourtois, pat une parole 
agressive ne furent prononcéa.

M. Sculforl, comme M. Debierre, par. 
lérent I'ud el l’kvtre en vrais républi- 
«kins, défendant Us mêmes idé««, kffltv 
■Mnl lq m èou  pr<«ramiiie.

On vola. Lk majorité kUk k l'kiieian. k 
rhomqa éaineiU qui peudaitlsa longue 
carrière de réfubHeain Ifnneecable, aut 
ja u n  d« «aMW. * travers loutes les cr|- 

aka rGnipir&  *nis av tk ow , aa M 
na i, aaMa ka toMttanciana ak aona le m  
MaMltoMa, M  i«aéCiiaaur iMton ’ 

el Qd̂ lc dtü MEièSÜtelMAIl

M »  C ^m iO N  kl'x klalhtlile IKHjKDaM.'
r  IXtietMM é'ksnufae l- OtmaiMt d’keeatw '  j

Hier a m H*a, k •  liawe* da aoir. ii» !» H  voix ceotre l t  k Mlle* Hoardeaa t( DaiF> 
un* det tsUs* 4* rHatd d* Vüle, to déiigaa- "®"J*SÎ5Li5?-*Î*vK
tlon é'uM  cain* *t 4* «es d*oioi*eB«* vrik** aux élablu««B*aia la M v * . a  M aç  
d'honneur II y «vait un* cinquantaine é»
Jeaata AHe* *t 14 ont bngué la > royaiité ».

Au karaaa «n lc M  ari* n«a«* MM laa 
m*mbra* «b Oomftê A  to Braderie AjMa 
■n vet* aa M M U  leeret. MU* ftortenaa 
B iw ttu r , onvrtkKs aux «taUi**iâMal« Da-

I t M i i b  a  «là a o k l i a *  tÉ M  HC


